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Condamnée à mort par
lapidation pour avoir été
violéeUne jeune femme, âgée de19 ans, a été violée dans lamaison de sa famille à Ra-janpur au Pakistan. Au mo-ment des faits, la victimeétait endormie. Elle a si-gnalé le crime au pan-chayat local, une courtribale qui opère en dehorsdu système judiciaire offi-ciel dans les régions éloi-gnées du pays. Mais lesJuges, qui comprenaient lepère du violeur présumé,l'ont déclaré coupabled'adultère après avoirconclu que la victime avaitséduit son violeur. Elle aété condamnée à la peinede mort par lapidation ou àêtre vendue.
Enceinte et forcée
d’épouser son violeurUne fillette de 11 ans a étéforcée d’épouser son vio-leur qui l’avait mise en-ceinte en Floride auxEtats-Unis. Ce sont ses pa-rents qui, "pour éviter lespoursuites judiciaires",l'ont obligé à se marieravec un membre de sonéglise âgé de 20 ans, aprèsavoir abusé d'elle sexuelle-ment. A la suite du viol, lapetite fille était tombée en-ceinte. 200 000 jeunes demoins de 18 ans sont ma-riés, chaque année, auxEtats-Unis. Ces mariagesforcés de mineurs sontsouvent organisés pour ca-cher des viols.
Il se masturbe au cinéma
en présence d'enfantsAu cinéma Pathé Atlantisde Nantes (France), unhomme, âgé de 62 ans,s'était mis à se masturberpendant le film Star Wars,alors qu’il y avait des en-fants dans la salle. Choqué,un spectateur avait alertéla sécurité qui avait elle-même appelé la police. Cepère de trois enfants, déjàcondamné par le passé à15 ans pour viol, a pris 4mois de prison avec sursis.
Elle étrangle à mort son
bébé et le cache dans le
congélateurLaëticia Fabaron compa-raissait libre devant laCour d'Assises d'Isère(France) pour le meurtrede son nourrisson le 14mai 2012. Ce jour là, alorsqu'elle ignorait encorequ'elle était enceinte, elle aaccouché seule dans lasalle de bain de son domi-cile. Puis, elle a étranglé àmort le nouveau-né avecl'anse d'un sac plastique.Ce n'est qu'en avril 2013,que le compagnon de Laë-ticia découvrira le cadavredu bébé dans un des tiroirsde leur congélateur. Cettefemme, âgée de 32 ans, aété condamnée à cinq ansde prison dont trois ansavec sursis.
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ANDRE Iboundzi Nzoun-dou, un compatriote de31 ans, a été renversé surla voie publique, par unvéhicule qui a pris la fuite,dans la nuit du dimanche28 mai, au quartier Char-bonnages, dans le pre-mier arrondissement dela commune de Libreville.La victime a succombé àses blessures au Centrehospitalier universitaired’Owendo (CHUO).Une enquête a été ou-verte afin de retrouver lechauffeur auteur de cethomicide, d'établir les cir-constances exactes del’accident et du décès.Selon les membres de lafamille du défunt, quenous avons rencontréshier, André IboundziNzoundou, qui résidait auquartier Essassa, dans lacommune de Ntoum, se

trouvait en séjour chezses parents, aux Charbon-nages, depuis le vendredi26 mai.Le malheureux est fauchéle dimanche 28 mai, enrentrant au domicile fa-milial vers 21 heures, deretour de l'église ''La pa-role vivante'' (SION) siseà Bellevue 2, où il priait etjouait le rôle de pianiste-chanteur. Le véhicule"tueur" serait un pick-upde marque Toyota, qui aaussitôt pris la fuite,abandonnant la victime àson triste sort. 
QUE L'ÉTERNEL SE SOU-
VIENNE DE SES ŒU-
VRES• Conduit à bordd'un taxi au CHUO parune personne de bonnevolonté et un policier, lavictime a été admise ensoins intensifs. Son étatcritique nécessitant unscanner, ce sont cesmêmes personnes quivont cotiser, avec lechauffeur de taxi, pour

que l'opération se fassedans les délais. Malgré tous ces efforts, lavictime a rendu l'âme,quelques heures plustard, devant ses parentsmédusés, venus s'enqué-rir de la situation aprèsavoir reçu la triste nou-velle. Visiblement abattu par ledécès d'un de ses fidèles,le pasteur de ''La parolevivante'' (SION) nous aconfié, mercredi, qu'ilavait décidé de suspendretoutes les activités de sonéglise jusqu'à l'inhuma-tion du défunt. Il ne taritpas d'éloges à l'endroit dudisparu: « sage, très poli,
un enfant qui m'aidait
beaucoup dans mes activi-
tés... » André Iboundzi Nzoun-dou est ainsi prématuré-ment arraché à l'affectiondes siens et de sa commu-nauté chrétienne. Quel'Éternel se souvienne deses œuvres dans sa mai-son.

André Iboundzi décède à l'hôpital
Victime d'un accident de la circulation au quartier Charbonnages
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La victime, André Iboundzi Nzoundou.
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DEUX compatriotes,Smith Yangari Dandy, 26ans, caporal de l'Arméede terre, et ArthurMboumba Ngoma, 23 ans,agent révoqué de la Garderépublicaine, tous domi-ciliés au quartier Bellevue 2, dans le troisièmearrondissement de Libre-ville, ont été interpellés,jeudi 25 mai dernier, parla Police d'investigationsjudiciaires (PIJ), pourusurpation de titre et voiede fait. En effet, sous le fallacieuxprétexte de mettre del'ordre sur la voie pu-blique, les deux complicesse faisaient passer pourdes agents de la Policed'investigations judi-ciaires et profitaient pourextorquer de l'argent auxusagers. C'est ce qui res-sort du témoignage del'une de leurs victimes,J.O., Gabonais, la trentainerévolue, domicilié dans le

même quartier. La victime raconte que cejour-là, en soirée, alorsqu'elle sort de son domi-cile pour retrouver sesamis, elle est interpelléepar Smith et son acolyte,qui la tiennent en respecten la menottant, avant delui faire les poches.N'ayant pas trouvé d'ar-

gent sur elle, ses deuxagresseurs, pour la dis-suader à porter plainte,lui révèlent qu'ils sontdes agents de la Policed'investigations judi-ciaires. Malheureuse-ment, au même moment,une vraie équipe de la PIJest en patrouille dans lesecteur. C'est donc cette

dernière qui les prend enflagrant délit.Conduits au poste, lesdeux usurpateurs présu-més de titre nient les faitsqui leur sont reprochés.Dans sa version, SmithYangari Dandy déclareque cette soirée-là, alorsque Arthur MboumbaNgoma et lui sont assis

dans un troquet, ils sontapprochés par un jeunehomme, qui aurait su, àtravers leur attitude,qu'ils étaient des mili-taires. Leur hôte les in-forme que J.O. aurait reçuune livraison du cannabis,et qu'il serait en train del'écouler. C'est ainsi qu'ils auraientinterpellé l'infortuné avecl'intention, poursuit Yan-gari, de le conduire aucommissariat le plusproche. Et qu'ils ne l'ontpas fait parce que la pa-trouille était arrivée àtemps. Interrogé sur laprovenance de la paire demenottes qu'il détenait, lemilitaire en service ré-pond qu'il en avait reçulors de sa mission à Ban-gui. Quant au motivationde leur acte, l'ancienagent de la GR est resté si-lencieux. Leurs compor-tements étant suspects,ils sont appréhendés etconduits au poste de po-lice qui les présentera  de-vant le parquet deLibreville.

Deux militaires pris en flagrant délit
Usurpation de titre et voie de fait à Belle-vue 2
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De gauche à droite, Yangari, le militaire en service et Mboumba, 
le révoqué de la GR neutraliés par la police.
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SAMUEL Mebiame, 43ans, fils de l’ex-Premierministre Léon Mebiame aécopé, mercredi dernier,de 2 ans de prison auxÉtats-Unis pour corrup-tion dans une affaire im-

pliquant le Fonds d'inves-tissement américain Och-Ziff. L'intéressé avaitplaidé coupable, en dé-cembre dernier, recon-naissant avoir servid'intermédiaire dans leversement de pots-de-vinà des responsables gou-vernementaux au Tchadet au Niger. C'était entre2007 et 2012 pour obte-nir des contrats et des

concessions minières. Il travaillait alors pourune entreprise minièreappartenant conjointe-ment à Och-Ziff CapitalManagement et une autreentité basée dans le para-dis fiscal britannique desîles Turques-et-Caïques,au sud-est des Bahamas. Résidant à Paris avantson arrestation, SamuelMebiame était poursuivi

au titre de la loi dite FCPA(Foreign Corrupt PracticeAct) qui permet, auxÉtats-Unis, de sanction-ner les entreprises et in-dividus coupables decorruption partout sur leglobe. De son côté, le Fonds Och-Ziff avait été condamné,fin septembre 2016, à uneamende de 413 millionsde dollars par le gen-

darme boursier améri-cain (SEC) pour mettre finaux poursuites qui le vi-saient aux Etats-Unis. Legroupe était notammentaccusé d'avoir versé despots-de-vin à des respon-sables gouvernementauxpour obtenir des droitssur des contrats miniersau Tchad, au Niger, enGuinée et en RDC.

Le fils d’un ex-Premier ministre gabonais écope 2 ans de prison
Corruption/États-Unis
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